On  trou\fc6  cliez  Is  même  Libraire  > le 
Supplément  aux  anciennes  Editions  de 
Voltaire,  iS  vol,  brochés , 
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PROCLAMATION 
D U R O I» 
ÉTATS -GÉNÉRAUX. 


DE  PAR  LE  ROI. 


Le  Roi  ayant  réfblu  de  tenir 
une  Seance  royale  aux  Etats- 
Généraux,  Lundi -az  Juin,  les 
préparatifs  à faire  dans  les  trois 
Salles  qui  fervent  aux  Afîèm- 
blees  des  Ordres,  exigent  que 


ces  Alîèmblées  Ibient  fufpep- 
dues  jufqu’après  la  tenue  de 
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ladite  Séance.  Sa  Majefté  fera 
connoître  par  une  nouvelle 
jjroclaraation  l’heure  à laquelle 
elle  fe  rendra  Lundi  à l’Aflèm- 


s Ë ÀN  C E 

Du  Samedi  zo  Juin  lyS^. 

M.  Bailly , Préfident  de  rAflem- 
blée  Nationale,  a lu  à onze  heures 
le  Procès-verbal  de  ce  qui  s^eftpafle 
ce  matin,  & a dit  : ' - 

» A neuf  heures  du  matin,  jour 
» indiqué-  pour  PAlïèmblée  Natio- 
» nale,  le  Préfident  & les  deux 
5)  Secrétaires  fe  font  préfentés  à la 
>5  porte  de  la  falle , ils  Font  trou- 
» vée  fermée  & gardée  par  des 
Soldats.  Le  Préfident  a demandé 
rOfïicier  de  garde.  - M.  le.  Comre 
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Ç de  Vaflan  s’efl:  préfencé  8c  a dit, 
î>  qu’ilavoit  des  ordrespour ne laifler 
xf  entrer  'perfonne  dans  les  fallçs  des  > 
» Etats  Généraux.  M.  le  Préfîdent  ' 
cc  a répondu  qu’il  proteftoit  contre 
» de  pareils  ordres  , &^u’ii  en  ren- 
« droit  compte  à l’Affemblée.  M.  le 
» Comte  .de  Vaflan' a dit  , qu’il 
» étoir  cependant  autorifé  à laifler 
» enlever  les  papiers  qui  pouvoient 
être  utiles  à l’Aflémblée.  Le  Pré- 
» fident  a obferv^é  qu’une  partie  des 
» bancs  étoitenlevée,& que  les  cours 
» , étoient  remplies  de  Soldats.  Alors 
>e>  il  s’efl;  tranlporté  au  Jeu[ de  Paume 
>5  de  la  rue  Saint-François , QÙ  .il  a 
y>  été  fuivi  par  les  deux.  Secrétaires  ; 
» . &c  l’Aflemblée  formée,  M.  le  Pré- 
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yy  fident  a rendu  compte  de  deux  let- 
y>  très  qu’il  avoir  reçues  de  M.  le 
yy  Marquis  de  Brézé  , Maître  des 
yy  Cérémonies,  » La  première  difoit  : 


Le  Roi  m’ayant  ordonné  , Mon- 
lieur , de  faire  publier  par  les  Hé- 
rauts d’armes,  qu’il  viendroit. 
tenir  une  Séance  royale  Lundi 
prochain  22  Juin,  & de  faire 
préparer  en  conféquence  les  falles 
des  Etats-Généraux  j j’ai  l’hon- 
neur de  vous  en  prévenir.  Je  fuis 
avec  refpeél. 

» M.  le  Préfident  lui  a répondu  = 
yy  J^ai  reçu,  Monfieur,  la  lettre  par 
laquelle,  &c.  Je  n’ai  encore  reçu 
yy  aucun  ordre  de  fufpendre  les  Séaiv 
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»,  ces  de  l’Afïemblée  Nationale.  Mon 
» deTOÎr  eft  de  me  rendre  à celle 
» que  j^ai  indiquée* 

M.  de  Brezé  a répliqué , c^efl;  par 
Ordre  du  Roi  que  j’ai  eu  Thonneur 
de  vous  faire  parvenir  les  difpofi- 
tions  qui  m’ont  été  commandées  } je 
ne  laifferai  entrer  perfonne  dans  les 
Salles  des  Etats-Géneraux , jufqu’à 
la  Séance  Royale. 

Après  cette  leélure  , M.  Target  a 
fait  la  motion  du  ferment  ; elle  a 
pafle  fans  cèntradiéleurs.  Il  a rédi- 
gé l’Arrêté  fuivant,  Sc  on  a procédé 
au  ferment. 
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SERMENT 


Rédige  par  M.  Target. 

L^Affemblée  Nationale  confidc- 

I 

rant  qndappellce  à fixer  la  Confti- 
tution  du  Royaume,  à opérer  la  régé- 
nération de  FOrdre  public,  & à main- 
tenir les  vrais  principes  de  la  Mo-, 
narchie  , rien  ne  peut  empêcher 
qu’elle  ne  continue  fes  délibérations’ 
dans  quelque  lieu  qu’elle  foit  forcée 
de  s’établir  , ôc  qu’enfin  , par-tout 
où  fes  Membres  font  réunis , là  efl; 
l’AfTemblée  Nationale  ; arrêté  que 
tous  fes  Membres  prêteront  à l’inf. 


( lo  > , 

tant  le  ferment  folemnel  de  ne  ja- 
mais fe  réparer,  Sc  de  fe  raffembler 
par»tout  oii  les  circonftances  Pexi- 
geront,  jufqu^à  ce  que  la  Conftitu- 
tion  foit  établie  & affermie  fur  des 
fondemens  folides , & tous  enfem- 
ble  5 ôc  chacun  d’eux  en  particulier 
confirmeront , par  leurs  fignatures , 

’ cette  réfdlution  inébranlable  , & 
( s’il  y a lieu  ) unanime. 

La  préfente  délibération  à Pinftant 
imprimée , ainsi  que  lé  procès-verbal 
du  jour. 


I 

Le  Préfident  a demande  la  faveur 
de  figner  le  ferment  le  premier. 

''  yipplaudîf 

' M.  Malouet  a pbferyé  que  le  Roi 
les  a appelles  pour  faire  la  Conftitu- 
tion , & qu’il  ne  la  r^fufe  pas. 

Improuyc. 

Les  Députés  de  SaintrDcmiiigué 
ont  demandé  à fe  joindre  àl’AlFem- 
blée  Nationale,  & à figner  le  ferment 
provifoiremenr.  Accordé,  Sur  ce  que 
M.  le  Préfident  a obfervé  que  leur  ad- 
qonétion  provifoire  avoir  été  accor- 
dée par  M,  Dailly , Chef  du  Comité 
des  vérifications. 
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M.  lé  Marquis  de  Gouy-d’Arcy 
a fait  un  petit  Difcours  dont  voici  la 
fubftance. 
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^ Meflîeurs  , nous  nous  fommes 
donnés  bien  jeunes  à Louis  XIV, 
nous  avons  fondé  depuis  une  Co- 
lonie bien  puiflante  , & nous  la 
donnons  à la  Nation , &c  nous  pro- 
fitons avec  - ardeur  de  ce  premier 
moment  pour  vous  offrir  l’hommage 
de  potre  refpeél  &c  de  notre  recon- 
noifïance.  - 

L’AfTemblée  a alors  proféré  una- 
nimement &c  par  un  oui  général , le 
ferment  chaprès. 


J 
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c<  Nous  juron^  de  ne  jamais  nous 
réparer  de  rAflemblée  Nationale  , 
& de  nous  réunir  à elle  par-tour  où 
les  circonftances  Pexigeront , jufqu'à 
ce  que  la  conftitution  du  Royaume 
foit  établie  8c  affermie  fur  des  fon- 
demens  folides. 

y. 


Un  cri  de  vive  le  Roi  s’eft  fait 
enter^re  alors  du  jeu  de  paume , de 
la  rue  & descroifées,&:a  ainfi  ter- 
miné cette  honorable  cérémonie. 


On  a procédé  à Tappel  pour  le% 
fignamres* 


I 
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Les  Suppléans  ont  ' obtenu  de 
net  avec  les  autres. 


F.  I K 


